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RARETÉ DE L’ENSEMBLE DES POLES DE NON-UNICITE

EN THEORIE AXIOMATIQUE DE BRELOT

Gabriel MOKOBODZKI

Séminaire BRELOT-CHOQUET-DENY
(Théorie du potentiel)
Ile année, 1966/67, n,O 17 18 mai 1967

Résumé .

Soit 0 localement compact à base dénombrable muni d’une théorie axiomatique de

Brelot. Un point de Q est dit un point d’unicité, y s’il existe un. seul potentiel

(à un facteur multiplicatif près) de support ce point.

Moyennant certaines hypothèses, on démontre que l’ensemble des points, y qui n.e sont

pas d’unicité, est polaire. Pour cela, on se sert de la représentation intégrale
dans le cane des fonctions surharmoniques et d’une hypothèse de régularité supplé-

mentaire, plus forte que l’axiome D,

(R) Tout potentiel à support compact, fini continu sur son support, est f ini con-

tinu dans tout O.

On utilise également un théorème dû à MOTOO :

Si p est un potentiel fini continu, V son noyau canonique associé ( cf . [2]), tout

potentiel p’ , spécifiquemen.t majoré p ar p , (c’est-à-dire p = p’ + p" , où p"

est un potentiel) peut s’ écrire sous la forme p = où 0  03C6  1 et 03C6 est bo..-
rélienne.

Notons que l’hypothèse (R) implique le résultat suivant :

Pour toute mesure ~ ~ 0 sur Q qui ne charge pas les ensembles polaires, il

existe un potentiel p continu tel que, pour le noyau associé V, les mesures

e 
x 
V (x E 0) soient équivalentes à ~ .

On peut étendre le résultat obtenu dans le cadre d’une théorie non locale du po-

tentiel an conservant la représentation intégrale, le théorème de Motoo, et l’hypo-

thèse (R).
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